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EDITORIAL 
 

 

Chers adhérents, 
 

Nous allons nous retrouver le vendredi 30 mars 2007 à la salle de la 
Ribambelle aux Chaberts à 20h30, pour notre 29ème assemblée 
générale. 
 

C’EST UN MOMENT TRES IMPORTANT pour tous, adhérents et 
bénévoles, qui nous permettra d’échanger sur la vie de l’association. 
 

Les différents rapports - moral, financier - et les projets pour 2007 
vous aideront à mieux comprendre la vie de VOTRE association. 
 

Vous pourrez poser toutes les questions, sur l’avancement des 
restaurations, ainsi que sur les manifestations et animations écoulées. 
 

La présentation des projets 2007, à travers le Plan de gestion établi 
en étroite collaboration avec la Municipalité, et le programme des 
animations vous seront communiqués ce soir-là. 
 

Vous voir nombreux à cette occasion est pour nous, les bénévoles, une 
récompense et une satisfaction du travail réalisé. 
 

Pierre COING-BOYAT nous prépare dans le plus grand secret une 
projection de films ou de photos sortis de la nuit des temps et du 
fond des placards et qui nous permettront de revivre tous ensemble 
des moments de bonheur. S’agit-il du château ou d’autres lieux ? 
 

Nous clôturerons cette assemblée générale  par le verre de l’amitié. 
                    

         Marc ROBERT 
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COTISATIONS 

 
La cotisation 2007 est à régler 

dès maintenant. N’attendez pas 

d’oublier et envoyez votre 

adhésion par chèque à l’ordre 

de ACBR - à adresser à                 

Pierre COING-BOYAT  
167, chemin de la Garoudière  

38560 JARRIE 
 

15 € (couples  -  2 cartes) 

10 € (individuels  -  1 carte) 
 

 

ASSEMBLEE  GENERALE  
 

Elle se tiendra le vendredi 30 MARS 2007 à 20h30. Vous êtes tous convoqués. 
 

VENEZ NOMBREUX à la salle de la Ribambelle aux Chaberts à JARRIE. 

  CHÂTEAU DE BON REPOS    CHÂTEAU DE BON REPOS    CHÂTEAU DE BON REPOS  ---  JARRIE  JARRIE  JARRIE   
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Petite page d'histoire 
                         

La recherche et ses trouvailles (suite) 
 

      Nous avons parlé des enfants de Louis Armuet, dont un seul a eu une descendance, Guillaume, et qui lui-même n’eut qu’une 
fille qui se maria et assura une suite à la famille Armuet dont le nom disparut avec elle. Nous voyons cette fois ce qu’il advint de 
Marguerite, et la fin de Guillaume. 
 

� Marguerite Armuet 
 

1645 est l'année du mariage de la dernière du nom d’Armuet, Marguerite, qui à 17 ans entre dans une très vieille 

famille de grande et bonne noblesse. Elle épouse en effet le 20 août, Bertrand Auberjon de Murinais de Buissonrond 

et autres places, dont la famille possède le château de Murinais, près de St Marcellin (brûlé par les allemands en 1943) 

et d'autres châteaux aux environs de La Tour du Pin. La mère de Bertrand est une Catherine du Mottet, dame de 

Séchilienne et c'est une nouvelle alliance avec cette famille.  

Peu après en 1646, un des cousins de 

Marguerite se marie aussi : Imbert de Grolier 

d'Albisse, fils d’une autre Marguerite Armuet, 

tante, qui convole avec Catherine du Mottet 

(Catherine est un prénom beaucoup porté chez 

les du Mottet) puis en 1647 naît le premier 

enfant de Marguerite : Thérèse Catherine (ou 

Catherine Thérèse) Auberjon de Murinais,  

baptisée à Notre-Dame de Grenoble le lundi 

de Pâques en 1648 et dont le parrain est 

François Armuet, le doyen du chapitre 

cathédral, son grand-oncle et la marraine 

dame Catherine du Mottet, la grand-mère. 

Une autre fille née fin 1647 décède quelques 

jours après. 
 Portrait supposé de Marguerite Armuet                          Bertrand Auberjon de Murinais           

   

Guillaume avait très certainement une grande affection pour Marguerite, dont le mari Bertrand Auberjon, aide 

Guillaume dans ses affaires et ses dettes. Dès 1651 Guillaume devait avoir eu besoin de ses services et lui "transporte" 

des rentes. Les moulins dits de Bonrepos, à La Mure, devaient encore faire problème en 1649 puis en 1655. Ils avaient 

été mis en vente aux enchères ; c'est Bertrand Auberjon qui mise pour racheter ce bien pour Guillaume, qui avait encore 

des déboires en 1658 avec son neveu Gaspard de Briançon, doyen de la cathédrale (successeur de François Armuet mort 

en 1649) dont il était caution envers M. de Bardonnèche. Gaspard le rembourse peu après et décède l'année suivante en 

1659, remplacé au doyenné de la cathédrale par son propre cousin Jean-Pierre de Longecombe de Peysieu.  

Un fils né en 1649 à Murinais décède en 1652. Guillaume Auberjon naît à Bonrepos (et non à St Marcellin comme 

il est dit parfois) en 1650 « qui n'a eu que l'eau du baptême, depuis fut baptisé à St Laurent de Grenoble et fut appelé 

Guillaume » écrit son père dans un « livre de raison » mais il décède de la dysenterie en 1652 ; il avait pour parrain son 

grand-père Guillaume Armuet et pour marraine dame Uranie de Callignon.  

Bertrand Auberjon, le mari de Marguerite, dans son “livre de raison” a noté les naissances de ses enfants mais ne 

cite pas toujours leur prénom, comme pour ce fils qui naît en 1652 le samedi 10 février à St Marcellin, qui a eu l'eau le 

lendemain et baptisé le 21 mai 1659 avec pour parrain noble Ennemond de Loras et marraine sa grand-mère Anne de 

Loras. « Barbe la norrice, ma femme lui a baillé à nourrir le petit… ».  

Une fille née le 13 mars 1653 à Grenoble est baptisée à Murinais en janvier 1654 ayant pour marraine dame Alix de 

Briançon de Varce, dame du Mottet. Autre fille en 1654 pas encore baptisée. Le 19 mai 1656 « m'est né un fils à          

St  Marcellin dans la maison de Mr Folhion, il a eu l'eau une demi-heure après être né. A été depuis baptisé a Murines. 

Son parrain noble Charles de Viennois Sieur de Vizan et sa marraine madame de Nantoin en août 1659. » C'est sans 

doute celui qui suit :  

Charles Auberjon de Buissonrond, seigneur de La Balme et Murinais, fils de Bertrand et Marguerite, dont on dit 

qu'il était promis à l'Ordre de Malte, teste en 1674, sans doute à son entrée en religion. En 1679 il était religieux de 

l'ordre de St Ruf, et auparavant en 1674 allait à Montpellier continuer ses études.  

Un nouvel enfant naît en 1659 « le samedi 12 mai 1659 m'est né un fils à St Marcellin… à la même maison que 

l'autre » : Ennemond Bernard Auberjon de Murinais qui sera capitaine au régiment de Sault, écuyer de la Grande 

Ecurie, marié le 4 juin 1682 à Pignerol à la dame Julie Catherine de Levrone et décèdera en 1710.  

Joseph baptisé en 1664 ayant pour parrain Pierre du Mottet et marraine dame Marie de Murinais, est mort en 1667 ; 

Louis François baptisé en 1663, parrain François Ferrand Teste et marraine Louise de Briançon de Varce, Alix et  
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Louise sont parmi les six enfants de Marguerite cités dans un acte en 1667. Louise sera religieuse à St Marcellin au 

couvent de la Visitation. 

Guillaume Armuet est éprouvé par le décès de sa femme Anne Catherine de Loras Montplaisant qui teste en 

octobre 1660 et décède en novembre. La santé de Guillaume doit se détériorer, et en août 1661 il est « malade d'une 

fièvre tierce », puis en 1662 procède à l'émancipation de sa fille et une discussion civile de ses biens est ouverte, 

pour qu'il puisse faire donation à sa petite-fille Thérèse. 

 

C'est encore la vente des biens de Saint Martin d'Hères qui se produit en 1663, 

non sans de sérieux problèmes. Guillaume conservera le château, ou plutôt un 

petit manoir, qu'il a fait construire en 1618 et qui existe encore maintenant, rue 

Paul Monval, à St Martin d'Hères, le château de Rhue, qui sera vendu en 1665 au 

sieur Perrin de Lépinay. Une quantité de procès suivra la vente des biens de  

Saint Martin d'Hères, contre les acheteurs et entre eux. 

Bertrand Auberjon, mari de Marguerite, décède en 1664, après avoir testé le         

5 juin. Guillaume remet à Marguerite l'hérédité d'Anne Catherine de Loras sa 

mère. Marguerite se remariera en 1669 avec Melchior Nicolas de Garagnol de 

Verdun, vibailli de St Marcellin, avec dispense de bans de l'archevêque de 

Vienne. Des liens existaient auparavant car un document de la main de Garagnol 

de Verdun est rédigé : « Etat des dettes que j’ai trouvées dans la maison de Mr. 

de Bonrepos lorsque je suis entré, savoir le 22 avril 1667… » 
Château de Rhue à La Galochère   

 

Madame de Verdun, Marguerite Armuet, décède en 1681 à Jarrie où elle était revenue vivre avec sa fille, instituant 

son fils Ennemond Bernard héritier universel. Elle avait en 1680 rendu hommage pour le château et terre de 

Murinais « étant sur ses pieds à la manière des nobles, tenant ses mains jointes entre celles de Messire Joseph de la 

Porte chevalier, seigneur du dit lieu, Eydoche et Eyguebelle, conseiller du Roy en ses conseils et Président en la dite 

chambre, (elle) a reconnu et confessé suivant le précédent hommage de tenir en fief franc noble et ancien du Roy 

Dauphin de Viennois Comte de Valentinois et Diois… le château terre et seigneurie de Murinais situé au dit pays de 

Dauphiné au baillage de St Marcellin en toute justice haute moyenne et basse… En signe de quoi elle a baisé à la 

joue le dit Seigneur de la Porte, auquel hommage la chambre (du parlement) l'a reçue… »  
 

 

� Thérèse Auberjon de Murinais 
 

C'est au tour de la fille de Marguerite et Bertrand, Thérèse Auberjon de Murinais de Buissonrond de se marier. 

C'est fait par épisodes, le 17 mars 1667, par conventions sous seing privé puis le 31 mars par contrat de mariage et 

enfin le 12 avril le mariage, « après une proclamation… le dispense des deux autres aussi bien que de l'incongruité 

du temps donné par Mgr. l'évêque de Grenoble… » (Archives Municipales de Grenoble GG 67) avec Claude Ignace de Jouffrey 

seigneur du Sappey. Nous verrons une autre fois l’histoire de ce couple. 

Thérèse hérite de son grand-père Guillaume Armuet, du fief de Bon Repos, de Vollonières (mas de Jarrie), des 

moulins de La Mure. Dans le contrat sont cités messires Jean-Pierre de Longecombe seigneur de Peysieu, doyen de 

la cathédrale, Jean de Longecombe chanoine de la collégiale St Pierre de Vienne, cousins de Thérèse, Arnoux de 

Viennois, Jean-Baptiste de Briançon aussi ses cousins et sa tante Alix de Briançon dame du Mottet, Joseph Auberjon 

son frère décédé et Thomas de Cognioz seigneur de Cléfonds autre cousin.       (A suivre…) 
           

             Pierre COING-BOYAT 
                                                   

                
 Signature de Bertrand Auberjon en 1659, avec           Ici, encore Bertrand et Guillaume ainsi que       

Guillaume Armuet, Abel sans doute, le chapelain        François le doyen, Abel, des cousins de  

Paschal                                                  Fontanieux de Varces et de Sainte Jay.  



Bulletin édité par 
 ASSOCIATION POUR LA SAUVEGARDE DU CHATEAU MEDIEVAL DE BON REPOS 

 167 chemin de la Garoudière - 38560 JARRIE   
Association loi 1901 

Diffusion strictement réservée aux adhérents de l’association. 
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La saison culturelle 2007 commence… 
 

Ça y est : le printemps revient… traçant sa route depuis longtemps par-dessus l’hiver anémique, le plus anémique depuis 1950 

(début des mesures météo systématiques). Les modifications environnementales du climat sont là : qui peut encore le nier 

aujourd’hui ? C’est un des thèmes du spectacle « 7 Siècles en 90 minutes » que nous avons commencé à jouer en 2005, et qui, après 

les représentations au château, a entamé une carrière « internationale » : Champagnier en novembre 2006, Montchaboud en mars 

2007 ! Plus de 850 spectateurs ont déjà vu ce spectacle joué par « La Compagnie du château ivre », l’une de nos trois troupes de 

théâtre, avec Le Klap’yote théâtre et Les Koid’Neuf. Une manière de rester préoccupés par les soucis contemporains… 

 

Pour 2007, nous commencerons la saison par une soirée de Jazz. De temps à autre, grâce à un ami du château          

(le musicien Yves Gariod) nous faisons venir un «  nom » de la musique. On se souvient d’une mémorable soirée avec 

Maxime Saury. Cette fois, c’est une soirée avec Tony Petrucciani, le père du grand pianiste Michel Petrucciani. Ce sera  
le samedi 28 avril à 20h30, dans les caves voûtées du château de Bon Repos, un concert par le « Tony Petrucciani  

Quartet », avec Brigitte Maleh, Yves Gariod et Lionel Grivet. Des standards de jazz swing. Une soirée musicale 

importante ! Tarifs : 12 euros et 10 euros. Réservations très conseillées. 

 

Nous continuerons par une soirée de contes du Dauphiné, avec le comédien Serge Papagalli. Nous faisons partie, à 

Bon Repos, d’une tournée dans treize lieux du patrimoine isérois, organisée par le Conseil général de l’Isère, la Comédie 

du Dauphiné et les Arts du récit. Une soirée particulière, en raison de la notoriété du comédien… le vendredi 11 mai    
à 20h30, dans les caves voûtées du château de Bon Repos. Tarifs : 10 euros et 8 euros. 

 

Le théâtre ne sera pas oublié, avec la venue du « Dragon » de l’auteur russe Evgueni Schwartz qui sera joué par la 

troupe « Les Tréteaux de la Cumane » de Saint-Marcellin, le samedi 9 juin et le dimanche 10 juin, à 21h30, devant les 

murs du château de Bon Repos, un grand spectacle de plein air, exceptionnel en raison de la qualité de la troupe invitée. 

Les Tréteaux de la Cumane ont remporté en 2006 le premier prix du 22ème  Festhéa, le principal festival de théâtre 

amateur au niveau national, à Joué-les-Tours, près de Tours… A ne pas manquer ! Tarifs : 10 euros et 8 euros. 

 

La création théâtrale « maison », par les troupes de Bon Repos sera faite cette année par nos valeureux 

« Koid’Neuf » ! Pendant que La Compagnie du château ivre (les 40-60 ans) fait sa tournée « internationale » avec       

« 7 Siècles », pendant que Le Klap’yote théâtre (les 25-30 ans) se repose et médite (…), les jeunes des 

« Koid’Neuf » (les 15-17 ans) assurent la continuité de la création à Bon Repos et nous présenteront une pièce composée 

à partir de textes du théâtre contemporain : « Eclats de théâtre… » le vendredi 29 juin et le samedi 30 juin, à 20h30, 

dans les caves voûtées du château de Bon Repos. Tarifs : 7 euros et 5 euros.                                             

                                                                                                                                                François GIROUD 
 

 
 

 

Restauration et chantiers 
 

Depuis l’automne, nous avons entrepris la réhabilitation des toilettes champêtres du château. Ce petit coin délabré avait 

vraiment besoin d’être réparé. Alors, les gens de bonne volonté du château se sont attelés à cette tâche … et « les lieux » 

seront prêts pour le printemps et accessibles aux handicapés. 
 

D’autres occupations attendent ces bénévoles. En effet, la Mairie de Jarrie ayant décidé l’aménagement de la cour 

intérieure et l’installation de nouveaux gradins pour début juin, des petits bras musclés seront bienvenus pour faire entrer 

dans le domaine du souvenir les anciennes structures des gradins qui appartenaient autrefois à la Maison de la Culture de 

Grenoble. Les tas de bois et autres amas de ferrailles devront également trouver d’autres espaces pour laisser la place à 

de nouveaux aménagements, pour de futurs spectacles.                                                                                                                      

Les chantiers de bénévoles se déroulent tous les troisièmes dimanches de chaque mois en même temps que l’ouverture 

du château pour les visites.            

 Paul BERNARD                                  

 

Les réservations pour tous ces spectacles sont conseillées au 04 76 72 00 05. 

Le tarif réduit s’applique aux adhérents de Bon Repos et aux étudiants. 


